
JOURNAL DU CULTIVATEUR.

L'Assomption, secondé par M. Davies, des
Deunix-MVonîtagnecs:

Que le Bureau d'Agriculture, comme
Conseil de l'Association Agricole, fasse les
règlemîîens nécessaires pour la conduite de
PExposition, nomme uini Comité Local à
Québec, et dans les termes de l'Acte défi-
nisse les pouvoirs et les devoirs du dit Comji-
té ; adopté Ô nianimement.

5o. Propose par M. Watts, secondé par
M. Thomson : .

Que MM. Campbell, Dods, DeBlois et
Watts, forment Lui Comité pour examîiner
les lois relatives à 'agriculture, coucher par
écrit et transmettre au golvernment le la
province jeurs opinions concernant le fone-
tionnement des dites lois, et suggérer les
amendemens qui leur piaraitront nécessaires ;
adopté unanimiment.

,L'assemblée s'est alors séparée.

L.t MALAnI DES PO MES DE TEnhîm¡
nANS LES ANNEItS 1850, 1851 ET 1852.

A nue assemblée récente le la Société
Météorologique, l'crit suivant a été li par
le Dr. Molibit, sur le sujet ci-dessus :-

" Le 5 août 1850, plusieurs champs de
patates do(nrent des marques ineontesta-
bles le maladie, et à cette date, les pIlainte'
concernant la carie des pommes de terre
devinrent générales. Jusqu'au trois Ie ce
mois, à piene s'é tait-on apperçui di la mala-
dIie. Les change mensmétéorologiques qti
avaient cil lieu receinnent étient les sui-
vanes : une légère descente dans l'é'liîelie di
baroint e, uni ahiîssiimuent île tempóîérature,
et la ré.pparition de l'ozone, quiavait cessé
de régner depuis sept jours. L'opinion
générale exprimée alors était que la carie
résultait le l'inlluence le la pluie accompa-
gnée d'un grand vent. Cette stippositio
était sujetteà ohjetion, et le Dr. Moffati,
pour arriver à une conclusion plus sat istai-
saute, étendit ses réclierclies à di'érCns
comtés d'Auglterre, d'Irlande et d'Ecosse,
et trouva que la maladie s'était montrée
avec la pime, la brume, in grand veut, ile
orages accomupagóis de tonnerre, des nuits
froides et îles vents de sud, et qu'ele coi-
iençait plus fréquemment la iit uei le «jour.

Ce fut le 22 juillet 1852, qu'on observa
our la première fois la maladie dans Kirk.'

eudbrightslire, après un fort orage et ti
vent de sut. Dans Flintslire, seize champs
urent attaqué; île la maladie le miime jour.

D'après dles tables dont les détails sont
trés d'observations sur des patates île
toutes sortes, on voit qIue le temps moyen de
lit floraison arrive 96 jours après celui de la
plantation, à une température moyenne île
5 5, pour cet espace île temps ; que le
temps moyen île la maladie est de 101 jours,
sous une tenpéêrature moyenne de 52 0 5 ; et
le temps moyen de la récolte, lie 176 jours,
sous la température moyenne. de 50 0 6.
Après des observations sur la vie et la
LAoissance de la plante de la patate,
et sur les conditions iécessaires à sa par-

faite organîisation, que le Dr. Moffitt dit se le lieu, celle de première qualité obtient deI
Irouver dans-le sol et j'atmosphère, il ajoute 31s 9d à 32s Gd: l'extra:32s (id et la sure,
Iue ces deux élétnns agissent chacun coin- de 28s à 28S 9d.
I ie iiiiieu tpar lequel les causes de la Blé.-20,000 mllinois île bon itébl duLI U.
maladie sont transférées. Celles qui se C. mêlé, il s'est vendu à Os Gd et S'd les
rapportent au so provieinent d'une trop 601bs.
grande quantité d'engrais ; île ce que la Pois.-Le peu qui en arrive trouve des
terre est trop ricel, trop iniiiutieiseiient aelitcurs à 4s à 4s 1d, le mninot.
cultivée, ou de ce que le sol est Imiigre, dur AV ine, Orge, .Blé-d'inde.- Prix dlu
et tenace. Les sols riches produisent la diétail seîileiieit.
Ialadhie par stimulation, et les sols pauvres, Provisioins île bouche .- Le bomtf et le
par inanition. Les causes qui agissent au lard, sans changemens dans les qiotat ions.
moyn de latmosphéré sont île fortes pluies, Alcalis.-La potasse de bon débit, île
îles brouillards, îles nuits froides, îles rangs 30s 3d à 30s 41d, et la perlasse, de 27s 9di
île haies ou îles rangées d'arbres, un sureroit à '28s le quintal.
d'humidité, j'ahaissement duii baromètre et Frets.-Oint hanssé, îles engagemens
de lui tepératuire et 'ozone atimospblérique ; ayant été faits à Liverpool, à 12s par
et c'est à ce degré le la floraison que ces I quarter" pour le grain, 4s par quart pour
causes produisent leur effet. Comme la la farine, et 42s par tonneau pou' la potasse,
qîimntité île l'eau dui sol qui circule et jusqu'à la Clyile. Il a été pris de la farine
entraîne avec elle la nourriture des plantes à 'Is et des grains à los.
est déteiriiiiiée ipar la quantité qui s'en Change, iimodérément de requise, sans
évaipore par les feuilles, il n'est pas clangeient dans le taux ; 10 pour au-des-
dillicile le comprendre combien leur vie et mus liu pair.
leir sant dépendent de la température et Fonds.-Banqie île Montréal, en baisse.
de la c'ontditioi hygrométrique île l'air. A Il y a eu îles ventes à 25, île prime, les
l'égard île l'uîetioii île l'ozone, on petit por:eurs demandant 26 par cent de prime.
remarquer que les plantes île patates expo- liiqie île la Cité; ventes à 8' de prime,
Sées à l'ozone priéparée artificiellement se ferme à ce taux. Banque dii Peuple ; offerts
rient et meutrent ; effet attribué sembla-là 1 de prime, acheteurs à !. Banque de l'A.
bilenent à lPozoie atimospiêrique. Le Dr. 13. du Nord, se vendant C~n petites sommes

iIafLt pense que les vents diu sud sont à 19 le prime. Comjiagnie du Chemin de
prju:liciables à la récolte îles pommes de Fer du Grand Tronc du Canada, offerts,
terre, par la raison que l'ozone est particii- mais nion recherchés à 20 pour cent d'es-
lièri. aux veînts qui viennent île ce point du1i compte. Coiniagniie dii Cheiin île Fer île
copillas ; et comme le commencement d'unii' Montréal et NniiV-Yoi'k ; venbairs à 30
période d'ozone est invariablement accoma- pour- cent d'escompte. Chemin de Fer de
pagné d'un abaissement dans léchelle lii Ciamipl;in et di St-Laurent: point de
barométre et fréquemment dans la tempéra- transactions depuis plusieurs semaines. Fonds
ture, et d'un degré augîentdiltéîl'huidi1ilité, consol. île la Compagnie des Mines de Mont-
ieu de ciamiips échappent à son inlueiniîice., *à réal: avancés duant la semaine à 84s

cette époque île la tloraisoi. D'après s.es comptiant, et 90s à terme, mais ils ont depuis
observations, le )r. MotTatt es.t iarté à baissé, et l'on peut cin avoir aujourd'lmi à
conct;re que lt maladie et la mort dans le 84s par action. Compagnie des Mines de
rège végétal sont invariablement arcompa- Québec ; tendant à baisser, offres d'accepter
gres îde fa carie île la récolte des poime: 9s par action, sans conduire à aucune tran-
le terre. t&ii cniicluant, il lit que le buit saction. Compagnie des Mines du Canada
de l'giculteur doit être île s'e(Tl:-eer de recherchés à 6s 3d à Os Gd, sans vendeurs.
conserver la peiss:iiice vitale île la plainite, à Dans d'autres actions, rien à rapporter.
j'époque de la iloraison, et il recoinaiinde, P. S. A lui. P. M. 11 a été reçu par
comme imloyen de iarveiir à cette fmn, ld'ter le télégrapuedes nouvelles île l'arrivée de
la thur avant lit formation de la senience. P'Amuierica, et les possesseurs de farine ont
Les élémnis iétéoroiogiqics ne sont Pas haussé leir prix pour celle de lève qualité à
sous notre contrôle ; mais, dit l'auteur, je 33s 9s le quart.
crois qIue s'il veltait avec ui degré élevé di
baromètre, et unîî legîré'd'himidité au-dessous
île 0'650, vers la imi-juin, toutes les patates AGNEAUX DE LEICESTER.
semées vers le milieu d'avril prospèreraient UELQUES individus de la Vraie Race de Loi-
jusqu'au temps de la récolte. k4 ecster à vendre par le Soussigné,

.__A. DUFF,
Lachine.

COMMERCE.
LIVRES D'AGRICULTURE, 1NSTRUMENS,

SEMENCES, gc.
R R . Soussiné exécutera avec promptitude les

Farine.-La farine a été passablement Commanes pour Livres d'Ariculture, lustru-
dhe requise depuis notre dernier rapport, avec mens, Semences, &c., pourvu qu'on lui fase tenir
vente considérable pour livraison future ; une description détaillée de ce qu'on veut avoir, et
a commencement dc la semaine, à 29 s a mont t raisonnable ur la valeur
à 30s, et depuis, à 3 1s 3d, le quart, et sur Montréal, 1853. H. RAMSAY.


